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Pluviométrie

Mai 2009 restera gravé dans les mémoires en
raison des inondations qui ont causé de nomb-
reux dégâts sur l’île. Elles font suite aux trombes
d’eau qui s’abattent entre les 4 et 5 mai, princi-
palement sur le Nord Atlantique, le Centre-Est,
jusqu’à Saint-Esprit, en donnant parfois plus que
la quantité normale du mois.
Températures

Températures mensuelles conformes à la nor-
male.
Fait marquant

Des records de pluie (tous mois confondus)
s’inscrivent dans les annales météo pour les sta-
tions suivantes : 312,5 mm à Sainte-Marie
Concorde, 309,6 mm au Robert Vert-Pré.
Statistiquement, de telles quantités ne se pro-
duisent qu’une fois en 50 ans  ou plus.

METEOROLOGIE

Au cours de ce 2ème trimestre 2009, dans la nuit du 4 au 5 mai, des pluies diluviennes et exceptionnelles se sont

abattues sur la Martinique provoquant de nombreux dégâts. Des glissements de terrains impressionnants ont gra-

vement endommagé les canalisations des réseaux de distribution en eau potable et les inondations hors normes

ont aussi lourdement frappé le milieu agricole. Devant l’ampleur des évènements, l’arrêté interministériel du 20

juillet 2009 reconnaissant l’état de catastrophe naturelle pour quelques communes du Nord Atlantique (gros-

Morne, Robert, Saint-Pierre, Sainte-Marie), du Centre (Lamentin) et du sud de l’île (Rivière-Pilote, Rivière-Salée,

Saint-Esprit), permettra aux exploitants agricoles des communes concernées d’être indemnisées sur les fonds de

secours de l’Etat pour une période élargie du jeudi 30 avril au mercredi 06 mai. Pour les agriculteurs, sont décla-

rées sinistrées  les cultures maraîchères, vivrières, le melon, les agrumes, les goyaviers, la banane, la canne à

sucre et l’élevage.

Le conflit social de février a perturbé le début de la campagne cannière décalant d’autant la fin de la coupe sur les

mois de juin et juillet soit juste après  ces pluies et inondations faisant ainsi chuter très fortement la teneur en su-

cre des cannes. Le coefficient de paiement (CP) est ainsi passé de 9,57 en moyenne  en avril  (le standard est de

8) à une moyenne de 7,39 en juin et de 6,48 en juillet. La rémunération des planteurs dépend de ce CP à la livrai-

son, il y aura donc une baisse de leurs revenus.

Source : Météo-France/AMEMA

Point d’information : Le SRISE effectue entre octobre et décembre 2009 des commissions communales consul-
tatives dans les 34 communes de l’île. Le but est de valider les listes communales des exploitations à enquêter
pour le Recensement Agricole 2010.
Le SRISE effectue également au cours du dernier trimestre 2009 auprès des 34 communes une enquête « Eau »
dont les résultats seront publiés au cours du second trimestre 2010.
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FILIERE ANIMALE

Bovins : Le 1er semestre 2009 se termine avec une offre de vian-
de locale abattue en baisse de 7,5 % sur un an en glissement.
Les importations de viandes fraîches sont elles aussi en baisse
soutenue (-21,5 %). On constate globalement une baisse de la
consommation totale de viande de bœuf de 7 %. La baisse de
consommation de viandes de bœuf fraîches n’a pas été complè-
tement reportée sur les viandes de bœuf congelées. Les consom-
mateurs restent très attachés à la viande fraîche et on constate
un très net report sur la consommation de viandes de poulet.

Porcins : Pour la viande de porc, il se passe quelque chose d’in-
habituel en ce début de 2009 puisque la production locale est en
forte baisse (-29 %) et les importations de viandes fraîches ont
elles aussi baissé de 60 %. Concrètement la consommation de
viandes fraîches a baissé de 36 % entre le 2ème trimestre 2009
et le 2ème trimestre 2008 alors que le niveau total des viandes de
porc importées est resté le même. Au sortir d’un très long conflit
social, cette évolution de la consommation peut s’expliquer par
des prix des viandes congelées qui sont plus attractifs pour le
consommateur.

Ovins – caprins : La production d’ovins et de caprins reste tou-
jours très faible avec 17 tonnes seulement abattues au cours du
2ème trimestre 2009. Sur les deux premiers trimestres, la pro-
duction locale cumulée est en baisse de 28,6 % entre 2008 et
2009. La baisse de production de 40 % du 1er trimestre n’est pas
rattrapée. Cette faiblesse de l’offre locale profite aux importations
de viandes fraîches +29,7 % qui viennent la compenser dans les
mêmes proportions. La part des viandes fraîches qui représentait
5,6 % du total des importations en 2008 est désormais de 7,6 %
en 2009.

Poulets – coqs : Les importations de viandes fraîches de poulet
ont presque été multipliées par 4 sur un an, c’est considérable.
En 2008, la production locale représentait 83,7 % de l’offre totale
en frais et en 2009 elle n’en représente plus que 58,2 %. C’est la
demande qui a très fortement progressée et malheureusement la
production locale ne suit pas d’où un report sur les importations.

Importations totales de viandes au 31/06/09

0

1 500

3 000

4 500

6 000

Bov ins Porcins Ov ins -

Caprins

Poulets -

Coqs
Sources : SEMAM - Douanes

Sources : SEMAM - Douanes

Sources : SEMAM - Douanes

Sources : Abattoir de St-Pierre - Douanes 

Source : Douanes

Une consommation de viandes

fraîches en baisse sensible

tonnes



FILIERE VEGETALE

Le prix moyen quai départ est en
hausse de 8,5 % sur une période
d’un an en glissement, c’est une
satisfaction pour les producteurs
locaux. 

Le marché mondial de la banane
ne semble pas connaître la crise
avec une consommation toujours
soutenue (depuis 2005, la
consommation européenne
annuelle a augmenté de 1,3 kg par
habitant ce qui représente 1 000
000 de tonnes vendues en plus)
avec un prix qui ne fléchit pas. 

Le marché semble équilibré, stable
et surtout tous les acteurs y sont
gagnants, libéraliser à tout prix le
marché risque de créer des dé-
séquilibres avec des risques de

surproduction et d’effondrement
des cours. Ce ne sera pas vrai-
ment un progrès bénéfique à tous. 

Les importations de vitro-plants
semblent stabilisées à ce niveau
important de 650 000 plants par tri-
mestre alors qu’en 2005 et 2006 il
n’était que de 400 000 plants par
trimestre soit une hausse de 62,5
%. Plus de vitro-plants, moins de
pesticide, on est sur la bonne
direction pour une banane plus
saine et de meilleure qualité.

Cette campagne 2009 s’est avérée
bien difficile pour la canne à sucre
car elle cumule le conflit social de
février qui a retardé le début de
campagne de presque 20 jours et
surtout les très fortes pluies du
mois de mai qui ont créé de très
graves inondations. 
Ainsi les premières cannes qui
s’annonçaient prometteuses avec
une très forte teneur en sucre
(coefficient de richesse à 9,5 à la
fin avril) ont laissé la place après
les intempéries de mai à des can-

nes détrempées dont le même
coefficient n’était plus que 6,25
alors que la « normale » est de 8. 
Ce manque à gagner aurait été
moindre si le début de campagne
n’avait pas été retardé. Il va falloir
attendre la fin de la récolte et les
chiffres définitifs pour connaître
exactement la situation mais cer-
tains petits exploitants risquent
d’être en difficulté de trésorerie car
les dernières cannes récoltées
seront payées 20 % de moins.

Une campagne difficile

Sources : DGCCRF - FEL/Pomona - DAF
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Sources : CODERUM - CTCS - Douanes

Les importations de vitro-plants

stabilisées
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LES PUBLICATIONS ET PRODUITS DE DIFFUSION
site : www agreste.agriculture.gouv.fr

L’Essentiel : Les principaux résultats du Recensement Agricole
2000 présentés en 25 tableaux standard.
Disponible sous la forme de publication papier et cédérom.

Prix : 11,50 € et 46,00 €

L’Inventaire : 1000 variables issues du dépouillement exhaustif
des questionnaires du Recensement Agricole 2000.
Disponible en cédérom.
Prix : 76,00 €

Le 34 Pages Spécial Recensement Agricole 2000 : Document
commenté, chaque thème présente une analyse illustrée d’une
cartographie communale.
Prix : 7,00 €

Les bases de données DATAGRESTE et

Commerce extérieur

Réalisation de travaux sur mesure à partir d’infor-
mations issues de ces bases de données.

La Statistique Agricole Annuelle et les Comptes

Départementaux de l’Agriculture 2006

Prix 12,00 €

Le Mémento de Statisitique Agricole 2008

Présente les principales caractéristiques de  l’agri-
culture martiniquaise.
Prix : 1,00 €

Regard sur l’Agriculture dans les DOM 2003

Présente la position de l’agriculture des DOM dans
l’Union Européenne et dans le monde.
Prix : 4,57 €

Résultats enquête Structure 2007 : Les résultats
présentés dans ce document concernent la France
métropolitaine et les DOM.
Disponible à l’achat sur le site www.agreste.agri-
culture.gouv.fr et en consultation à la DAF Service
Régional de l’Information Statistique.

IMPORTATIONS

Sources : DAF - SPV

Comment se sont comportées
nos importations après les
conflits sociaux du 1er trimes-
tre ?, il y a t-il eu un rattrapa-
ge ?.
Certains produits se sont
effondrés au cours du 2ème

trimestre 2009 : plus de pata-
tes douces importées sur
cette période, division par 3
en un an des dachines (sur
des petits volumes il est vrai),
baisse de 30 % pour les
œillets entre 2009 T2 et 2008
T2 et d’autres produits se
maintiennent à leur niveau de

l’an passé pour le même tri-
mestre. Le cumul de l’année
n’absorbe donc pas le grave
déficit  engagé au 1er trimest-
re. Même l’orange avec +44,6
% de hausse comparée à
2008 T2  reste en diminution
de 20 % sur le cumul annuel.
Cette diminution des importa-
tions devrait permettre aux
produits locaux de mieux tirer
leur épingle du jeu mais il faut
que cette offre soit présente
au rendez-vous en quantité et
en qualité.

Des importations encore à la

baisse


